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Avis de Temps Fort, les arts de la rue Rive Gauche : 

Gâvres, Locmiquélic, Riantec et Port-Louis 

 

 

 

 

« Avis de Temps Fort soufflera ses dix bougies au mois de juin prochain. Drôle 

d’anniversaire : le lieu de naissance est plutôt vaste : la rive gauche de la rade 

de Lorient,  la date n’est jamais la même mais toujours le week-end de 

l’Ascension  et les parents, déjà nombreux au départ,  ont changé en cours de 

route : Port Louis, Gâvres, Locmiquélic et désormais Riantec ! Ce sont sans 

doute ces conditions de conception un peu étrange qui font toute la fantaisie 

de ce festival qui attire chaque année un public fidèle et grandissant. Cette 

année, toujours les démonstrations d’amateurs conçus avec des 

professionnels,  encore les spectacles de compagnies venues de partout et 

cette année, en inauguration du festival, des danseurs professionnels 

présenteront, avec des amateurs des quatre communes, une chorégraphie 

travaillée dans l’année. Un joli point d’orgue pour ce dixième festival qui 

s’ingénie à démontrer que, mettre la culture « à la rue », c’est la rapprocher de 

tous. » 

 

 

Le maire de Port-Louis, Mme Muriel Jourda 

 

 

 

 

Site internet :  
www.avisdetempsfort2011.webnode.fr  

 

http://www.avisdetempsfort2011.webnode.fr/
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JEUDI 2 JUIN : 

 

Départ pour Locmiquélic : 

13h30 : Embarquement quai des Indes à Lorient pour le port de Sainte-Catherine à 

Locmiquélic en passant à 14h par Port-Louis, port de la Pointe. 

À Locmiquélic, sur le port de Sainte-Catherine : 

 14h15 : DANSE : « Les 4 éléments » : Représentation chorégraphique des élèves de 

CE1 de l’école Georgeault.  

15h : THÉÂTRE : « Le conte abracadabrant » par la compagnie Les Batteurs de pavés. 

16h : Départ du port de Sainte-Catherine pour le port de Locmalo à Port-Louis. 

À Port-Louis, sur le port de Locmalo : 

16h30 : DANSE EN DÉAMBULATION : Création collective et participative « On vous a pas dit ! » 

par la compagnie de danse Pied en sol. Création pour la dixième édition d’Avis de Temps 

Fort. 

17h30 : Moment inaugural. 

18h30 : Départ du port de Locmalo pour le port de Gâvres. 

À Gâvres, sur le port : 

19h : THÉÂTRE : « L’histoire de la Princesse courage » par la compagnie Les Batteurs de 

pavés. 

 20h15 : Retour pour Lorient en passant par Port-Louis puis Locmiquélic. 
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VENDREDI 3 JUIN : 

 

Départ pour Port-Louis : 

13h30 : Embarquement quai des Indes à Lorient pour Port-Louis en passant à 13h45 par 

Locmiquélic, port de Sainte-Catherine en présence de la fanfare Mandibul’Orchestra. 

À Port-Louis : 

14h30 : THÉÂTRE : à l’entrée de la Grande Rue, « On passe à table » par la compagnie 

Kitschnette (un diner presque parfait !). 

15h30 : THÉÂTRE D’OBJETS : au parc à boulets, «La succulente histoire de Thomas Farcy » 

par la compagnie Thé à la Rue.  

17h15 : spectacle musical et jonglage : au jardin de l’hôpital, « Duo 2 » par la compagnie 

Micro Focus  

18h15 : Rendez-vous au Port de Locmalo, la fanfare Mandibul’Orchestra vous attend 

pour une balade pédestre et musicale jusqu’au Chel à Riantec. 

Riantec : le Chel 

18h45 : CIRQUE : « Up above » par la compagnie Tumble circus, avec la complicité du 

Centre National des Arts de la Rue de Brest. 

20h : Repas sous chapiteaux : petite restauration par l’association Skaozell. 

22h : Rendez vous au port de la Pointe à Port-Louis pour un retour à Lorient en passant 

par Locmiquélic. Le bateau attendra les passagers. 
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SAMEDI 4 JUIN : 

À Port-Louis : 

 14h30 : CIRQUE : Sur le parvis de l’Église Notre-Dame, « Mélimélo » par l’atelier 

cirque enfants animé par Élisabeth Le Roy. 

15h30 : DANSE CELTIQUE : à la place des Victoires, «Div c’hoar hag ar biniaour milliget» ou 

« Les deux sœurs et le sonneur maudit » nouvelle création par le groupe Eor accompagné 
par le cercle celtique An Drouz Vor. 

16h30 : DANSE sur ring de boxe : au Parc à boulets, « 1er round » par la compagnie Tango 

Sumo. 

18h15 : CIRQUE : au stade des Pâtis, « Complètement swing ! » par la compagnie Cirque 

Exalté. 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 : Spectacles d'ateliers amateurs 
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Batteur de pavé, (familier) (péjoratif) fainéant qui passe son temps à courir les 

rues. 
 

Les Batteurs de Pavés est une compagnie de théâtre de rue de Suisse. Elle s’est 
formée autour d’Emmanuel Moser en 1999, année de la création du « Cid errant », 
une adaptation du Cid de Corneille. Depuis, outre ses spectacles pour enfants, Les 
Batteurs ont créé des spectacles de rue comme « Macadam Cyrano » (d’après 
l’œuvre de Rostand), « Tribulations » (farce autour de Rousseau), et bien d’autres 
choses encore.  
 

En 1999, Emmanuel Moser et Laurent Lecoultre travaillent à la création du Conte 
Abracadabrant, spectacle pour enfants qui sera joué au Chant-du-Gros au Noirmont 
(JU). Au vue de leur succès, le directeur du festival rock franc-montagnard les invite à 
créer de nouveaux spectacles pour les éditions suivantes. « L’histoire de la Princesse 
courage » voit le jour en 2000. Depuis 1999, ces spectacles ont été joués un peu 
partout en Suisse et en France. 
 

 « C’est avec la volonté d’apporter le théâtre chez le spectateur, ou plus 

modestement dans son quartier, que nous abordons nos créations. Nous réalisons 

ainsi un théâtre populaire, tout public, dans le respect des grands textes et des 

grands écrivains, mais adaptés pour la rue, qui est très exigeante ! 

Nous vous invitons à découvrir notre théâtre, peut-être simplement en sortant de 

chez vous, le jour où nous jouons sous vos fenêtres en vous privant d’une sieste bien 

méritée. Et si nous nous présentons trop loin de votre porte, n’hésitez pas à nous 

faire déplacer ! » 

 
Site internet : 

www.lesbatteursdepaves.com  
 

Jeudi 2 juin, 15h port de Sainte 

Catherine à Locmiquélic : « Conte 

abracadabrant » et à 19h port de 

Gâvres : « L’histoire de la 

Princesse courage » 
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Nous sommes dans un royaume dont le Peuple vit 
tranquillement. Un jour arrive un Méchant qui enlève 
la Princesse pour devenir le nouveau roi. Un Chevalier 
courageux, à l’aide d’un étrange Chien Magique, part 
pour la sauver. Il devra combattre une Hydre et 
trouver le moyen de diminuer les pouvoirs magiques 
du Méchant. L’amour sera le grand gagnant, bien sûr. 
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Le Chevalier et la Princesse vont se marier, 
mais un Traître transforme le Chevalier en 
Immense Tigre Sanguinaire. Celui-ci, 
honteux, s’enfuit pour se cacher. La 
Princesse part à sa recherche. Elle devra 
résoudre sur son chemin les embûches 
semées par le Traître... Encore une fois, 
l’amour gagnera. 
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Les Batteurs de pavés accueillis en résidence d'artistes à 

Notre-Dame-de-Monts. 

 

Entretien avec Manu Moser, 35 ans, directeur de la compagnie.  

 

Du 10 au 17 janvier, Manu Moser et Laurent Lacoultre, de la compagnie suisse les Batteurs de pavés, ont 

travaillé ici leur future création jeune public dans le cadre d'une résidence d'artistes. 

 

Pourquoi cette résidence à Notre-Dame-de-Monts ? 

C'est la 3ème fois que nous venons : en juillet et en août 2008, avec deux spectacles Le Conte 

Abracadabrant et Princesse Courage, et l'été 2009, avec Macadam Cyrano. Ce travail nous permet de tester 

devant un jeune public ce que nous avons préparé. Notre but est de transmettre l'amour du texte, des mots, 

car nous utilisons le vrai texte de Shakespeare. Ce test va nous aider à trouver la forme finale du spectacle. 

 

Quel est le parcours de votre compagnie ? 

Je suis né de Chaux-de-Fonds en Suisse, j'ai fait deux ans au conservatoire d'art dramatique de Lausanne. J'ai 

commencé la mise en scène à 19 ans. Durant l'été 1999, un mécène français m'a aidé à créer le Cid Errant 

d'après Corneille. C'est comme ça qu'est née, avec deux autres personnes, la compagnie les Batteurs de 

Pavés. J'ai fait diverses mises en scène avec les enfants et des tournées entre 1999 et 2008. 

 

Pouvez-vous nous en dire plus sur ce spectacle ?  

Nous sommes contents de faire jouer avec nous les enfants, d'avoir leur avis sur ce qu'ils ont vu, ont vécu. 

On peut ensuite corriger et amener des nouveautés au niveau du texte, des accessoires et des décors.  

 

Deux acteurs pour jouer Hamlet, n'est-ce pas un défi ? 

Non car tout en contant, nous costumons et dirigeons les élèves dans la pièce. Le public a aussi un rôle 

participatif. Notre volonté est d'apporter le théâtre chez les spectateurs. Nous faisons un théâtre populaire, 

tout public dans le respect des textes et des grands auteurs. 

        

Ouest-France, le 26 janvier 2010 
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Festival Tàtâ. À la conquête de la rue Treuz. 

C'est avec l'histoire de la « Princesse courage» qu'a été donné le coup d'envoi, 

hier soir, du festival dans la rue. Les Batteurs de pavés ont enchanté le public 

avec leur conte à dormir debout. 

 

C'est à 18h08, hier, que les deux comédiens ont donné l'assaut. De la gouaille, 

quelques costumes sortis d'une valise et des apprentis comédiens recrutés dans 

les rangs des jeunes spectateurs... Il n'en a guère fallu plus à ces batteurs de 

pavé venus de Suisse pour embarquer le public dans leur univers. Dans le 

décor moyenâgeux de la rue Treuz, difficile de ne pas se laisser emporter par 

l'histoire construite avec la complicité des enfants. Leur spontanéité et leurs 

rires dont les deux comédiens tirent si judicieusement parti apportent au 

spectacle tout son sel. La compagnie invite le public à la retrouver ce soir, à la 

même heure, place Terre-au-Duc, pour une nouvelle aventure. 

Le Télégramme, le 11 décembre 2010 
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Jeudi 2 juin, 16h30 

Port de Locmalo,  

Port-Louis 

1994 : Brigitte TREMELOT et Denis MADELEINE, danseurs et chorégraphes, fondent la 
Compagnie Pied en Sol (les pieds au sol et la tête au soleil)  et proposent dans un premier 
temps un travail autour du duo. Au fil des rencontres, formations, parcours 
d’improvisation, ils intègrent d’autres danseurs à la Compagnie et créent des spectacles 
en direction du tout public et pour la salle. 
 
1998 : Premier contact avec la rue, l’écriture chorégraphique prend corps avec l’espace 
et le public. S’en suivront plusieurs créations diffusées sur de nombreux festivals arts de 
la rue en France et au delà des frontières. 
 
Aujourd’hui :  
« De nouveaux rendez-vous publics nous inspirent des chantiers d’expériences 
chorégraphiques, de la rue des champs à la rue des villes. Notre espace intime résonne 
sur le pavé et la trace du pas devient aussi réelle que la trace du rêve. 
Nos corps suspendus aux regards du passant, spect-acteur d’un moment de vie, qui 
souvent passe du rire aux larmes et nous laisse en émoi. » 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Site internet :  
www.piedensol.com 
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« Après 10 jours d'une résidence d'écriture sur Port-Louis, nous choisissons cette ville 

comme terrain d'investigation pour notre prochaine création : spectacle itinérant où 

artistes, habitants, spectateurs sont à un moment acteurs de la déambulation. Un 

nouveau chantier qui nous rassemblera de nouveau autour de la danse et de 

l'accordéon. Toute la recherche artistique sera menée et imprégnée du territoire de 

Port-Louis et notamment du Port de Locmalo où nous travaillerons sur deux grands 

axes : 

- parties fixes : le territoire dans notre propre espace corporel et musical, le 
temps, les lieux de vie, la rencontre humaine, l'histoire, toutes les parties fixes 
seront jouées sur des espaces définis, les artistes en jeu, le spectateur en 
situation de regarder le spectacle. 

- parties déambulatoires : exemple : mener les spectateurs d'un lieu à un autre 
(gestuelle construite ensemble à partir d'un thème choisi : chanson, danse, 
bal, silence). 

Nous avons imaginé ce trafic chorégraphique et musical en nous inspirant du transfert 

: du poids du corps d'un pied sur l'autre, de la navette transrade qui transporte en 

bateau les Port-Louisiens vers Lorient, ville centre, de données informatiques du 

Centre d'Animation Historique de la Ville de Port-Louis, du lien que nous allons tissé 

entre ce passé et aujourd'hui, de récits de la Compagnie des Indes, de paroles 

d'habitants, …,  et en concevant le transfert du spectacle de Port-Louis vers un autre 

territoire. 

Cet événement artistique, conçu comme une déambulation, mené par des artistes 

professionnels, repose sur la volonté d'un groupe de 20 personnes, habitant sur le 

territoire de Port-Louis, de participer à ce projet, sur l'énergie de la Mairie de Port-

Louis à fédérer autour du projet et sur les 3 artistes de la Compagnie Pied en Sol à 

mener ce projet. » 

 
 
 
 
 

©Jean Rio 
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Le Télégramme, 15 janvier 2011 
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Ouest-France, 13 janvier 2011 
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Ouest-France, 23 février 2011 
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Vendredi 3 juin, 13h30 

sur le bateau Lorient-Locmiquélic-

Port-Louis et à 18h15, port de 

Locmalo à Port-Louis pour la 

balade vers le Chel à Riantec 

 

Fanfare mandibulaire 
 
Une délégation de cinq insectes : une mante religieuse, une fourmi, un gendarme, 
une coccinelle et une abeille ont été désignés volontaires pour aller rencontrer les 
humains, leur rappeler que la vie est chouette et les rallier pour le respect de la 
nature !!! 
 
Issus de la même famille, mais d’espèces différentes, nos compères, adeptes de la 
fleur totem dont ils disposent, tentent bon gré mal gré d’agir ensemble, et entrent 
en communication avec les humains, à l’aide de leur étrange pouvoir sonore… 
 
Avec leurs forts tempéraments malicieux et taquins, nos personnages n’hésitent pas 
à tendre des traquenards et à singer les comportements humains en créant des 
situations humoristiques décalées, poétiques et désopilantes.  
 
La musique pleine de glissements crée l’action théâtrale et vice et versa. Suspense, 
chutes et rebondissements se succèdent à un rythme effréné et le public devient 
acteur de ce « cartoon débridé ».  
 
Ce spectacle musical de rue mélange une musique cinémathèque à des personnages 
et des situations désopilantes !!! Déambulation et mise en scène soignées sont les 
points fort de cette drôle de famille...  

 
 

Sur internet :  
www.myspace.com/mandibulorchestra  
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Ouest-France, septembre 2010 
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Ouest-France, octobre 2010 

Ouest-France, 2010 
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Vendredi 3 juin, 14h30 

La Grande rue, 

Port-Louis 

Kitschnette a été créée en 2004 par un collectif d’artistes marseillais : circassiens, 
comédiens, danseurs, photographes et illustrateurs. 
 
Ils se réunissent pour une recherche autour du thème de la cuisine et de la nourriture. 
Dans un premier temps, ils expérimentent différentes approches, mêlant : 
- les arts vivants (cirque, danse, théâtre) 
- les arts visuels (photographies, création d’objets ludiques) 
- et l’art culinaire (dégustation de curiosités) 
 
Très rapidement, Kitschnette se concentre sur les arts vivants ; étape qui débouche sur 
la création et la diffusion d’un spectacle : la « Leçon de Crêpes ». Ce spectacle tourne 
depuis 2006 à travers l’Europe. 
 
Le point d’ancrage du travail scénique de la Compagnie Kitschnette est le Quotidien, et 
en particulier les gestes et les comportements liés à la cuisine et à la nourriture. Les 
gestes que tout le monde fait tous les jours avec des objets de tous les jours. Le 
spectateur reconnaît immédiatement les ustensiles et les gestes familiers, une part de 
son « chez lui » et de ses habitudes. Cette proposition scénique fait donc appel chez le 
spectateur à son expérience subjective, à une émotion authentique, rarement 
questionnée, bien que d’une importance flagrante. 
 
Lentement nos réflexes et nos comportements se voient bousculés, mis en causes voire 
transgressés par les artistes, qui utilisent les disciplines du cirque et de la danse, le tout 
cimenté par le jeu d’acteur. 
 
Ainsi la Cie Kitschnette instille son univers décalé, énergique et parfois dérangeant 
jusque dans la sensation routinière du quotidien. Le spectateur se trouve embarqué 
dans une expérience sensitive où ce qu’il reconnaît de sa propre réalité se mélange à un 
imaginaire décalé dans lequel tout est permis... 
 
 
 

Site internet :  
www.kitschnette.net 
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©Aït Belkacem, 2009 
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Le projet naît de la rencontre entre Vera Schütz et Jérémie Halter. 

Avant tout, il y a eu l’envie de se confronter à une gestuelle très particulière : les 

gestes à table mélangés aux gestes amoureux. Avec un fort désir de transgresser ce 

moment très ritualisé, par le biais – l’invasion – des arts du cirque (jonglerie et 

équilibrisme) et d’un jeu d’acteurs. En décortiquant nos comportements amoureux, il 

y a eu l’impression de pouvoir mettre en lumière le rapport homme-femme et leur 

recherche tragi-comique du bonheur. Il y a également eu l’envie d’interroger les 

limites du réel et du spectaculaire. À quel moment est-on encore dans le quotidien et 

à partir de quel moment la situation devient-elle spectaculaire. Après quelques 

semaines de laboratoire de recherche, ils invitent Alexandre Pavlata qui les rejoint et 

prend en main la mise en scène du spectacle. 

Le point de départ est en prise directe avec la réalité : l’action se situe sur une 

terrasse de restaurant. Un couple déjeune ou dîne. Une vraie table avec deux corps 

sur deux vraies chaises, de vrais couverts et de la vraie nourriture. Les gestes aussi 

sont vrais : on se retrouve pour manger. L’engagement du corps est réel, rien n’est 

simulé ou truqué. Lentement, la qualité des gestes et des mouvements se transforme. 

Les désirs, les émotions, la violence et les pulsions s’expriment de plus en plus 

librement et ne se plient plus au système des conventions. 

Dans cet élan libérateur surgit alors l’extraordinaire : ce n’est pas seulement l’ordre 

social établi (notamment le rapport homme-femme) qui est bousculé mais également 

les lois de la pesanteur (objets et corps). Les assiettes volent, on se crache des 

horreurs à la figure, on s’attrape à bras le corps, on se retrouve, on s’envoie des 

fleurs, la nourriture se passe de bouche en bouche, on passe le temps, le vin 

s’échappe des verres pour mieux y retourner, on règle les comptes, on se joue du 

poids, des formes, des textures… 

Bref, « on passe à table »… 
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Le Journal du Centre, 5 décembre 2008 

 

Le Journal de Saône-et-Loire, juillet 2010 
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Le Journal du Centre, 11 juillet 2009 
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  Vendredi 3 juin, 15h30 

Parc à boulets, 

Port-Louis 
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La Compagnie Thé à la Rue fut créée par accident un matin pluvieux de juin 1995, à Saint 

Clément de la Place en Maine et Loire,  autour de Sophie Mesnager et Amédée Renoux, 

comédiens. « Nous avons fait du spectacle de rue car nous savions qu'il serait impossible 

de nous mettre dehors en cas d'échec. Chaque spectacle est pour nous une 

expérimentation nouvelle, nous n'avons aucune recette, juste une envie de créer à 

chaque spectacle une autre forme de discussion avec le public. » 

La compagnie assure en parallèle la direction artistique de « La Rue du Milieu », 
association de diffusion de spectacles vivants dans le nord-ouest du Maine et Loire. 

 
La compagnie en quelques dates : 

 
1995 : Création du spectacle : « Kröl » (art de la rue). 

1996 : Création du spectacle « le Revers de Kröl » (art de la rue) et  de « Situation 

Comedy »(art de la rue). 

1998 : Création de « L'Homme Idéal » (entresort forain) et de la Rue du Milieu (direction 

artistique jusqu'à ce jour). 

1999 : Création de « Mais où es-tu ma Puce ? » (théâtre jeune public) et de « Chez Mr & 

Mme Pipi » (installation toilettaire). 

2000 : Création de « Public & Cie » (art de la rue) et ouverture de l'atelier de pratique 

théâtrale « la Manufacture » à St Clément de la Place. 

2002 : Création de « Tueur mortel » (entresort) et co-organisation de « Rue en Salle » 

avec la ville d'Allonnes (72). 

2003 : Ouverture du « Pluc » lieu de résidence à St Biez en Belin (72). 

2005 : Création de « Lombart contre Lombart » (art de la rue). 

2006 : Création de « Le remplaçant » (théâtre invisible en collège). 

2007 : Création de « Accueil de circonstance » (intervention art de la rue) et installation 

de la compagnie au Lion d'Angers (49). Création d'un atelier théâtre au Lion d'Angers. 

2009 : Création de « La succulente histoire de Thomas Farcy » (théâtre d'objet). Arrivée 

de Sophie Peuvion, administratrice de la compagnie. 

2010 : Création de « A VENDRE » (déambulation art de la rue). 

Site internet : 
www.thealarue.com 
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C’est par un accident de manège lors d’une fête foraine que débute l’affaire 
« Thomas Farcy ». Afin d’en saisir tous les enjeux, prenez une marmite, plongez-y 
une carotte et un saucisson. Epluchez délicatement une banane tout en retenant vos 
larmes lors de l’éminçage de l’oignon. Mangez des choux en abondance et sacrifiez 
pour l’honneur une courgette. Gardez votre torchon à portée de main. Découvrez 
ainsi comment Thomas est devenu Thomas Farcy !  
« La succulente histoire de Thomas Farcy » mêle théâtre d’objets et conte. Ce 
spectacle utilise l’univers de la cuisine pour mettre en lumière les maux de notre 
société. Avec des ustensiles de cuisine, le Thé à la Rue nous transporte dans un 
univers où règnent l’intolérance et le rejet de l’autre. Une fable gastronomique acide 
et drolatique rythmée par un texte truffé d’expressions culinaires. 
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Ouest-France, janvier 2009 

Le Courrier de l'ouest, octobre 2009 
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Le Courrier de l'ouest, décembre 2009 

Le  Journal de Saône et Loire, juillet 2010 
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 Vendredi 3 juin, 17h15 

Jardin de l’hôpital, 

Port-Louis 
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Le projet naît de la rencontre entre Jérémie Halter et Adil Kaced. Après s’être croisés 
dans différents festivals avec leurs compagnies respectives (Cie Tapis Volant et Cie 
Corde à Corps), une affinité se crée. Tout au long de l’été 2007, leur complicité se 
transforme de plus en plus clairement en un désir de collaborer ensemble. Leur 
différence de parcours leur semble être un atout enrichissant. Ils ont envie de 
confronter leurs techniques artistiques respectives (recherche circassienne, danse et 
musique live contemporaine), en incluant leurs identités culturelles (Afrique et 
Europe), afin de développer un univers commun. 
 
En septembre 2007, les deux artistes décident de se rendre en Espagne au Festival 
Fira de Tarrega et expérimentent leur première rencontre artistique. Le mélange de 
musique ethnique créée en direct, la jonglerie, la danse contemporaine et surtout la 
relation, basée sur l’écoute des deux artistes, provoquent un enthousiasme explosif 
auprès du public et des professionnels. Cette expérience va convaincre Jérémie et 
Adil de travailler sur la recherche d’un métissage artistique et sur l’écriture d’un 
véritable spectacle : ils décident de créer le collectif Micro Focus. 
 
Alors qu’un univers et un langage commun commencent à prendre forme, les deux 
artistes choisissent de se laisser une marge de liberté et d’improvisation pour que la 
création se peaufine avec le public. Ils évoluent sur l’écriture et questionnent 
ensemble les possibles et les limites d’un métissage artistique. Le collectif multiplie 
les résidences, les présentations d’étapes de travail et les rencontres 
professionnelles avec un dynamisme enthousiaste. Ils présentent leur travail dans les 
festivals de théâtre de rue, rencontres de nouveau cirque et cabarets. Le retour de 
tous ces différents publics permet la finalisation du spectacle qui atteint ainsi sa 
maturité en juin 2009. 
 
 
 
 
 

Site internet : 
www.collectif-microfocus.com 
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À la rencontre de deux continents, deux univers, deux cultures. 

De part et d'autre de la corde rouge symbolisant la frontière, un musicien et un 

manipulateur d'objets. 

Au fur et à mesure du spectacle leur relation se transforme en une véritable alchimie 

et offre en témoignage l'exploration du corps et du sonore. Ils évoluent ensemble et 

parfois séparément, se laissant surprendre l'un et l'autre. 

De ces différences naît leur force, une connivence, un langage commun qui leur est 

propre. 

A l'aide de sa voix et d'un sampler, le percussionniste chanteur crée des boucles 

sonores en direct et plonge le spectateur dans un voyage atypique et envoûtant, 

mélange de chants vaudous, beat box, jazz et sons ethniques. 

Le jongleur-danseur invite le spectateur à vivre la rencontre des deux continents, par 

le biais d'une gestuelle décalée, de la danse et de la manipulation d'objets. 

Par ce mélange des sens, entre langage sonore et langage du corps, les deux artistes 

créent une explosion scénique, visuelle et sonore ; juste un instant entre eux partagé 

avec le public. 
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L’Echo Dordogne, août 2010 



32 
 

      

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

La
 c

o
m

p
ag

n
ie

 M
ic

ro
 F

o
cu

s 
: 

«
 D

u
o

 2
 »

 

 

 
Dordogne Libre, 7 août 2010 
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Crée il y a 13 ans, Tumble Circus est une expérience unique de cirque irlandais 

innovateur, spécialisé dans le théâtre de rue élevé. Tina Machina et Ken Evil 

célèbrent l’infinie possibilité de l’humanité en utilisant l’habileté, la force humaine, 

les prouesses physiques et l’endurance. La compagnie a participé à de nombreux 

festivals dans l’ensemble de l’Irlande, de l’Europe et de l’Australie. 

 

 

 

 

 

Site internet : 
www.tumblecircus.com 
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Vendredi 3 juin, 18h45 

Au Chel, 

Riantec 
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Tumble Circus exécute une série incroyable de cascades et de tours sur un trapèze 
suspendu à 7 mètres de hauteur. Le spectacle réunit des cascades défiant la mort, 
de l’humour et de la comédie burlesque, de la technique circassienne, la 
participation du public, des acrobaties et du hula hoop. 

Le public est embarqué à suivre un couple qui attend un bébé et qui fait face à des 
problèmes d’argent, interprété au travers d’une suite impressionnante 
d’acrobaties, et la participation de deux membres du public sans méfiance. 

Les deux temps forts du spectacle incluent Ken grimpant sur une corde pendant 
librement de la plateforme tout en exécutant différentes cascades tandis que les 
enceintes diffusent « Je t’aime ». Il transporte une rose rouge dans la bouche qu’il 
doit garder intacte alors qu’il se tort et s’emmêle dans la corde. Également 
impressionnant, le moment où Tina réussit à garder un nombre important de 
cerceaux en faisant du hula hoop avec chaque partie de son corps tandis que les 
cerceaux continuent à se rajouter, montrant au public son incroyable résistance et 
endurance physique et le tout avec le sourire. 

Le finale se compose de cascades aériennes dangereuses et époustouflantes des 
deux artistes tandis qu’ils exécutent tours sur tours recevant un tonnerre 
d’applaudissements d’un public haletant car un faux mouvement ou un dérapage 
aboutirait à un désastre. Tumble Circus est un grand spectacle familial avec des 
tours incroyables et hallucinants, de la comédie et une opportunité unique de voir 
un spectacle de cirque aérien exécuté dans les rues plutôt que sous un chapiteau. 

 

Avec la complicité du Centre National des Arts de la Rue : Le Fourneau de Brest. 
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Tumble Circus et Sergent Pépère Premier 

rendez-vous du Printemps des Abers. 

Premier rendez-vous du Printemps des Abers, à la découverte du 

théâtre de rue, du spectaculaire au poétiquement engagé. La  Cie 

irlandaise Tumble Circus présente Up Above, et la fanfare 

débridée de Sergent Pépère joue Du vent sous les robes. 

Dimanche 2 mai, 16 h 16, Kersaint-Plabennec, gratuit. 

 

Ouest-France, 27 avril 2010 

 

Tumble Circus à Kersaint-Plabennec 

 

Dimanche 2 mai, c’est à Kersaint-Plabennec à l’occasion du premier épisode du 

Printemps en Pays des Abers 2010 que les artistes de Tumble Circus avaient à 

nouveau rendez-vous avec le public de Bretagne. Malgré un spectacle écourté par 

les conditions météo, la rencontre entre les irlandais et les spectateurs venus en 

nombre dans le jardin du presbytère a bel et bien eu lieu. Les plus frustrés d’entre 

les spectateurs ont rendez-vous avec la compagnie lors de leur prochaine venue cet 

été dans le cadre des Jeudis du Port de Brest. 

 

Le Télégramme, 3 mai  2010 
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Tumble Circus virevolte au-dessus du Port de Locquirec 

 

Grâce au réseau européen ZEPA, les habitants de la pointe de Bretagne entament 

leur découverte des talents venus d’Outre-Manche. En cette fin d’après midi du 1er 

mai à Locquirec, à l’occasion de la première étape du Mai des Arts en Pays de 

Morlaix, les spectateurs étaient invités à traverser le quai du port pour découvrir 

près du centre nautique le spectacle des Irlandais de la compagnie Tumble Circus. 

Invités grâce au réseau européen ZEPA avec leur spectacle Up Above ! , ces deux 

jeunes artistes circassiens ont été sans conteste les vedettes de la journée. « Ceux là 

il faut qu’ils reviennent absolument. Cela fait longtemps que je n’avais pas passé 

un si bon moment devant un spectacle.  », entendait-on dans la bouche de plusieurs 

spectateurs après leur prestation…   

Une technique circassienne remarquable, un humour débridé, un duo au charme 

indéniable et des envolés acrobatiques de toute beauté au dessus du port de 

Locquirec, ... le tout servi avec un accent « so irish ! » qui aura fini de séduire 

complètement le public. 
 

Le Télégramme, 7 mai  2010 
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Samedi 4 juin, 15h15 

Place des victoires, 

Port-Louis 

 

Originaire du Port-Louis, cité de caractère en Bretagne, le cercle celtique « An Drouz 

Vor » (bruit de la mer), créé en 1994, perpétue la tradition bretonne à travers ses 

spectacles alliant danse, chant et musique, présentés lors de fêtes et festivals en 

Bretagne et au-delà…  

Le groupe scénique, composé d'une vingtaine de danseurs, ainsi que de la section 

"enfants", est accompagné, lors de ses sorties, par ses chanteurs, son groupe musical et 

son trio de cornemuses. L'ensemble est toujours présent dans les festivals majeurs de 

Bretagne comme le Festival Interceltique de Lorient et se déplace également en Europe 

et dans le monde. Il a été vu sur les chaînes nationales et à la télévision chinoise… 

Le cercle celtique met également en valeur le patrimoine vestimentaire traditionnel du 

pays du Port-Louis. Les costumes portés sont représentatifs de certaines modes de la fin 

XIXème et début XXème siècle. 

Références : 

2003 : Saint-Patrick, Galway (Irlande); 2007 : Festival International du Tourisme, 

Shanghai (Chine); 2009 : Festival du Folklore, Prague (République Tchèque). 

Pour Avis de Temps Fort, le cercle celtique est accompagné par le groupe Eor pour 

proposer une nouvelle création : « Div c’hoar hag ar biniaour milliget » ou « Les deux 

sœurs et le sonneur maudit », sur une chorégraphie d’An Drouz Vor. 

 

 

 

 

Site internet : 
www.androuzvor.jimdo.com 

 

©Julien Sommerand 

 

http://androuzvor.jimdo.com/activit%C3%A9s/le-costume/
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An Drouz Vor se prépare à danser à Chicago. 

 

Le cercle celtique An Drouz Vor (le bruit de la mer) vit au rythme des grandes 

marées, porté par des vents plutôt favorables. Il a participé en avril au Tradi-Breiz 

de Vannes d'où le groupe de 3 e catégorie revenait avec une note honorable de 

16,14, soit premier sur l'épreuve danse traditionnelle. La qualité du travail effectué 

en répétition a été soulignée. 

Il se présente de bon augure pour la seconde partie du concours qui se déroulera le 

23 mai, au retour de Chicago. An Drouz Vor présentera selon l'avancement des 

répétitions, une partie de son nouveau spectacle, Div c'hoar qui parle de deux soeurs 

inséparables qui aiment la vie mais qui découvrent un monde triste de l'autre coté 

d'un miroir... 

 

Chicago en mai 
Après avoir représenté la Bretagne et plus particulièrement le pays de Port-Louis à 

l'étranger les années précédentes (Bad Harzburg, Shanghaï et Prague en 2009), le 

cercle participera à la Celtic fest organisée par la mairie de Chicago dans l'Illinois 

aux USA. Du 7 au 12 mai, vingt-quatre membres dont un chanteur et quatre 

musiciens partiront. Pour une petite partie d'entre eux, ce sera une première, comme 

pour Blewen et Brémewen âgées de 13 ans, elles danseront avec le groupe et leurs 

parents. 

En attendant, le cercle travaille sans relâche sa nouvelle chorégraphie, des danses 

traditionnelles revues par Gaëlle Courtet une danseuse chorégraphe contemporaine. 

« Elle peaufine la danse et fait ressortir avec quelques détails les déplacements du 

corps dans l'espace. C'est une ouverture pour donner envie aux gens de regarder ce 

que l'on fait », souligne Marc Julien, trésorier et danseur de l'association. 

 

 

Ouest-France, 28 avril  2010 
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Citadans. An Drouz Vor à l'honneur ce soir à Port-Louis 

 

Le cercle celtique An Drouz Vor se produira à Port-Louis, ce soir à 20 h, sur 

l'esplanade des Pâtis. L'occasion de présenter leur spectacle, qui a remporté 

un très beau succès à Chicago en mai dernier. 

Le cercle celtique An Drouz Vor propose, ce soir, un spectacle de danse et 

musique bretonne intitulé E-Unan (Seul). Dès 19h30, rendez-vous place Saint-

Pierre, d'où le groupe partira en déambulation le long de la Grand-Rue, afin 

d'amener le public jusqu'à l'esplanade des Pâtis. Le spectacle chorégraphique qui 

sera présenté a remporté un énorme succès en mai dernier, à Chicago, lors de la 

Celtic Fest, un festival qui se déroule sur deux jours et qui regroupe une multitude 

d'ensembles, essentiellement irlandais et écossais. An Drouz Vor était le seul 

groupe celtique à avoir fait le déplacement depuis l'Europe en tant que 

représentant de la Bretagne. Pour l'anecdote, lors de leurs sorties en ville et dans 

le métro, de nombreux Américains les prenaient pour des membres de la 

communauté Amish.  

Premier de troisième catégorie en mai  
De retour en France, le cercle a participé au concours Emvod, à Pontivy, les 22 et 

23mai, où il est arrivé premieren troisième catégorie. Pour l'instant, il ne peut 

concourir en catégorie plus élevée, le règlement imposant six hommes minimum 

dans la formation. Un appel est lancé aux messieurs intéressés. Le cercle An 

Drouz Vor a la particularité d'insuffler une part de modernisme dans ses 

chorégraphies. Gilles Pistien, chorégraphe du cercle, est aidé depuis quelques 

années par Gaëlle Courtet, de la compagnie Quai des Valses, qui intervient pour 

amener une cohérence entre la chorégraphie et la dramaturgie. E-Unan, qui veut 

dire «seul», vous emmènera pendant 45 minutes, dans le monde de la solitude, de 

l'unité et du groupe, le tout mis en valeur par les magnifiques costumes port-

louisiens.  

 

 

Le Télégramme, 17 juillet 2010 

 



40 
 

      

    

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

C
o

m
p

ag
n

ie
 T

an
go

 S
u

m
o

 :
 «

 1
e

r  r
o

u
n

d
 »

 

Samedi 4 juin, 16h30 

Parc à boulets 

Port-Louis  

 
 

La compagnie Tango Sumo a été créée en mars 2002 par Olivier Germser. Danseur et 
chorégraphe depuis une vingtaine d’années, il a fondé diverses compagnies telles 
Longitude, After Eight, ou les Saltindanses, avant de s’engager dans cette nouvelle 
aventure. Pédagogue, il enseigne la danse à l’île de la Réunion puis en France 
pendant une dizaine d’années. En 1996, il décide d’investir l’espace urbain autour de 
formes chorégraphiques : le Cabaret mouvementé, Requiem pour un couloir, et les 
pièces du répertoire de Tango Sumo. 
 
Scénographies surprenantes, chorégraphies dont les influences du théâtre, du cirque 
et de la musique sont omniprésentes, la danse de Tango Sumo fait appel à des 
artistes complets. 
L’originalité de cette compagnie de danse réside dans le fait qu’elle travaille 
principalement pour les arts de la rue et qu’elle est composée uniquement 
d’hommes dans son effectif actuel. Toujours à la rencontre d’un public nouveau et 
avec la même énergie que dans la rue, la compagnie propose également ses 
spectacles pour la salle depuis 2004. 
 
« Mille et un piétons tracent d’invisibles arabesques sans le savoir. L’espace urbain 
est un creuset, inépuisable trésor de ressource pour nos créations, le plus grand 
théâtre du monde... Dansons dessus ! 
À la rencontre de ses espaces possibles et en puisant au coeur même des cultures 
qui s’y côtoient, le geste s’invente et s’inscrit sur le pavé comme un graphe 
éphémère, tracé dans l’instant, gardé au fond des yeux. Drôle, tendre ou féroce la 
danse débarque dans la rue ! 
Mille et un piétons s’en retournent chez eux en traçant d’invisibles arabesques, mais 
quelques-uns le savent… » 

 

 

 

Site internet : 
www.tangosumo.com 

 

©Thaïs Lesaux 
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Mais qui mène la danse ?  
 
Trois hommes, un ring alternant bancs et cordages, un arbitre improbable qui 
joue de l’accordéon, un décor tourné vers lui-même. 
Au centre une table tournante invite à un regard tendu, et le public si proche 
inclus dans cet univers mi-clos… 
Cette pièce s’inscrit dans un espace très défini, un huis clos qui à lui seul induit 
déjà le rapport des danseurs. Pas d’autre issue que d’affronter cette simple 
vérité, l’autre est là trop proche pour pouvoir fuir le face à face. 
Une rencontre d’où naît la découverte de l’autre et de soi-même. On s’observe, 
on se jauge, on s’évalue. Les ambiances se succèdent, s’enchaînent laissant leurs 
marques. 
La danse qui s’entremêle, tendre ou féroce, s’inscrit dans ce miroir qu’est l’autre. 
Entre entente et conflit, on se repousse, on s’accepte, on fait avec, ou l’on va 
contre. Sans séduction ni louvoiement, sans courtoisie aucune, chacun gueule ses 
vérités, ses colères et ses joies. 
On se défie, on se dévisage, on s’envisage, on y partage malgré tout, à chaque 
instant, adversaire ou partenaire potentiel. 
La lourde table en fer forgée placée au centre pose question, meuble convivial 
planté dans cet espace fait pour la confrontation. Elle crée, soit une relation dans 
la distance lorsque nous y sommes assis, soit une danse de proximité quand son 
plateau devient le support de nos pieds. 
Dessus, dessous ou autour, la table est là, imposante. 
Le fait d’occuper le centre avec cet objet a guidé la danse vers des chemins 
inattendus, contraignant les corps à chercher l’énergie dans la périphérie. 

 
Olivier Germser 
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Ouest-France, 13 janvier 2010 

 

Le Télégramme, 19 janvier 2010 
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La Strada, octobre 2010 
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Samedi 4 juin, 18h15 

Stade des Pâtis 

Port-Louis  

 
 

 

La compagnie Cirque Exalté a été créée par Sara Desprez, trapéziste ballant et 
danseuse et Angelos Matsakis, jongleur-acrobate, formés à l’Ecole Supérieure des 
Arts du Cirque de Bruxelles. 

Après une longue expérience au cirque d’hiver d’Helsinki en Finlande et en arts de 
la rue, évènementiels et festivals en France, ils montent leur spectacle « Swing ! ». 

Mélange de jonglerie, aérien et lindy hop, dans un style propre à leur caractère vif 
et dynamique, ce spectacle théâtral, poétique et énergique ne vous laissera pas 
indifférent … 

 

 

 

 

 

 

 

 

Site internet :  
www.cirque-exalte.jimdo.com 

 

 

 

 

©PsK 
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Cirque sur vitaminé et poésie déjanté !  
45 minutes d'énergie folle  

ou deux personnages dansent, jonglent,  
virevoltent et s'envolent au trapèze avec délire !  

 
La déraison et la fantaisie  

sont les maitres-mots de cette  
comédie acrobatique aux  

frissons garantis !...  
 

©
P

sK
 

Une jeune fille déjantée et un grand dégingandé nous entrainent dans un 
univers aux envolées rock’n’rollesques ! Un monde où l’énergie déborde, où 
même les objets prennent vie … 

L’amour de la danse, du rythme et du rire est leur lien le plus fort. Ils s’envoient 
en l’air avec un plaisir fou, les massues volent et virevoltent autant que les corps 
qui défient l’apesanteur… 

Ces deux personnages dansent, jonglent, jouent, de l’accordéon, et s’envolent 
au trapèze avec un humour et une joie communicative qui nous transporte avec 
eux. La déraison et la fantaisie sont les maîtres-mots de cette comédie 
acrobatique aux frissons garantis. 

Ce spectacle à été Lauréat du Festival « Les Années Joué » en 2009.   
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Le Maine Libre , 13 juillet 2009 

 

Le Républicain, août 2009 
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Les enfants du Centre de Loisirs intercommunal Activac avec leurs 

animatrices et l’association Tournevol ont réalisé la signalétique que vous 

découvrirez sur différents lieux.  

 

 

 

Le
s 
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Jeudi 2 juin, 14h15, 

Port Sainte-Catherine,  

Locmiquélic 

 

Samedi 4 juin, 14h30 

Parvis de l’Eglise, 

Port-Louis 
 

 

Depuis septembre, la compagnie de danse Gilshamber est intervenue à l’école 

Georgeault de Locmiquélic pour une approche de la danse contemporaine. 

Tous les élèves ont pu assister à une répétition de la compagnie. La classe de 

CE1 de Patrice Laurent a souhaité approfondir cette initiation et deux fois par 

semaine les élèves ont répété leur création pour Avis de Temps Fort. Le thème 

choisi est la rencontre des « 4 éléments ». Ce sont les élèves, avec l’aide de 

leur enseignant et Véronique Ancel, animatrice sportive intercommunale, qui 

ont créé leur scénario, inventé leur gestuelle. C’est après qu’est intervenu 

artistiquement Sandra Sanglar, danseuse professionnelle de la compagnie qui 

a participé à leur répétitions, corrigé leur gestes, créé un lien entre les 

différents tableaux, un lien entre l’eau, l’air le vent et le feu … 

 

 

Elisabeth Le Roy anime les ateliers cirque du Foyer Laïque, tous les mardis, 

mercredi et jeudis. Un groupe d’enfants a travaillé sur un spectacle pour 

Avis de Temps Fort : « Mélimélo ». Le point de départ : l’imaginaire des 

enfants, ensuite Elisabeth l’organise, le met en valeur avec différentes 

techniques de cirque : boule, rouleau, pyramides … Elle est accompagnée 

par Hélène Simon, circassienne de la compagnie Balançoire. 

Pendant le festival, à 

différents endroits …  
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Le Télégramme, 18 janvier 2011 

Le Télégramme, 28 janvier 2011 
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Pensez à réserver vos places sur les bateaux pour le jeudi 2 et le vendredi 3 juin, avant le 2 mai 

à 12h à l'Office du Tourisme de Lorient, au 02.97.847.800. 

Si vous n’avez pas eu le temps de réserver vous pouvez vous rendre quai des Indes, le bateau 

« Streden an Heol » prendra les passagers, en laissant la priorité pour les passagers ayant 

réservé. Il y a toujours la possibilité de prendre la navette CTRL au quai des Indes à Lorient aux 

heures et tarifs habituels (attention aux horaires de retour, renseignez-vous auprès de la CTRL 

au 02.97.21.28.29). Pour le spectacle à Gâvres, le bateau "Trait d'union" assurera le transport 

des festivaliers avec le bateau « Streden an Heol ».

Renseignements public 

Office du Tourisme de Port-Louis 

Michèle Grouhel 

02.97.847.800 

portlouis@lorient-tourisme.fr 

 

Renseignements organisation, programmation 

Mairie de Port-Louis/service culturel 

Valérie Castérès 

06.70.50.74.64 / 02.97.82.59.51 

serviceculturel.portlouis@wanadoo.fr 

Mairie de Port-Louis/service communication 

Aurélie Le Pen 

02.97.82.17.08 

servicecommunication.portlouis@orange.fr 

Aux enfants et animatrices du centre d’animation intercommunal Activac et l’association 

Tournevol pour la signalétique. À l’association Skaozell et à la présidente du Foyer Laïque pour la 

restauration. Aux participants à la création de la compagnie Pied en sol. À Madame Gargam, 

résidente de l’hôpital Port-Louis-Riantec et Marielle pour le tricotage des bonnets pour la 

compagnie Pied en Sol. Aux bénévoles. 

  

 


